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CLASSIFICATION DESAPOCYNACEES:

XXXIII, LES SOUS-TRIBUS DES CARISSEES

ParM. Pichon.

Une classification des Carissees en 9 sous-tribus et 23 genres a ete

donnee en 1948 (1, pp. 119-122). L'annee suivante, la derniere sous-tribu,

celle des Chilocarpinae, formee d'un seul genre, a ete elevee au rang de

tribu distincte (2, p. 154). Un peu plus tard, un genre nouveau a ete decrit

(3) et place avec doute dans la sous-tribu des Carissinae.
Des observations recentes nous permettent aujourd'hui de completer

cette classification, en la modifiant legerement. Les sous-tribus gardent la

teneur et les limites qui leur avaient ete assignees, a l'exception d'une seule

qui doit etre dedoublee. Mais l'ordre de succession de ces sous-tribus doit

etre change, ainsi que le choix des caracteres qui definissent plusieurs

d'entre elles.

Deux de ces caracteres meritent une mention particuliere : la nature

de la cavite du fruit et la forme du hile de la graine.
Chez les Carissinae, le genre Lacmellea (Lacmelleinae), les Leucono-

hdinae et les Pleiocarpinae a l'exception du genre Picralima, la cavite du

fruit ne contient pas de pulpe, ou, par exception (Bousigonia), la pulpe

se reduit a une fine membrane enveloppant lachement chaque graine sans

adherer au testa. On sait (1, p. 112) que les trois modes de placentation,
axde, panetale proeminente et parietale non proeminente, n'ont genera-

Iement rien de specifique chez les Carissees et peuvent se rencontrer souvent
dans diverses fleurs d'une memeespece ou a divers niveaux d'un meme
ovaire. La forme de la placentation se stabilise au contraire dans le fruit.

Quelle que soit la placentation Morale, la cavite du fruit est complement
cloisonnee dans les genres Carissa et Cyclocolt/la et aussi, quand I'une des

loges n'avorte pas commeil arrive habituellement, dans le genre Lacmellea;
elle reste en revanche indivise dans les genres Leuconolis et Bousigonia.
Ce sontla de bons caracteres generiques qui nous avaient echappe jusqu'ici.

Dans tous les cas, le hile est bien visible, ponctiforme ou presque (Caris-

sinae Leuconotidmae), ou occupant une surface peu etendue et de forme

irreguhere (Pleiocarpinae) ou au contraire tres etendue et couvrant la

presque totahte de la face ventrale de la graine (Lacmellea).
Chez les Couminae, les Melodininae, le genre Hancornia (Lacmellei-

nae), es Landolphiinae, les Willughbeiinae et le genre Picralima (Pleiocar-

pinae), il n y a pas a proprement parler de cavite dans le fruit :
l'interieur

est emph d une pulpe mucilagineuse ou les graines sont completement
immergees \ Le hile est alors bien visible chez les Couminae (lineaire), les

in&Ht dJZlT ?
aS ^ le ffUit 6ntier de Picralima. Toutefois. d'aprfes un dessin

es iate?v l;,t
P

t

Pe " 0CCUPerait ici que la moitie ventrale de chaque mericarpe

test!? ant hi^SSkT ""^ lm PlanWes P«" leur extremite micropylaire, le reste du

testa etant libre d adherences exterieures.
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Melodininae (ponctiforme) et, paralt-il, le genre Hancornia (ponctiformr
dont nous n avons pas vu le fruit. Mais, au cours de recherches et d'obser-
yations multiples, nous n'avons jamais reussi a voir le veritable hile des
Landolphunae, des Willughbeiinae et du genre Picralima. Dans ces trois
groupes, il est tres difficile de detacher du testa la pulpe qui v adhere
solidement et, quand le testa est nettoye, aucune aire ni aucun point n'a

aspect particular qui caracterise un hile. Le « hile », que nous avions cru
trouver (1, pi. Ill, fig. 39 et pi. IV, fig. 3) sur les graines de Willughbeia,
netait, semble-t-il, qu'une alteration accidentelle de la surface du testa.

On peut faire encore, sur les diverses sous-tribus des Carissees lea
observations suivantes :

Couminae et Melodininae. —Le profond sillon qui marque la face
ventrale de l'albumen chez les Couminae et les sdlons ou rides super-
acids qui en ornent la face dorsale et les cotes chez les Couminae el les
Melodininae se retrouvent sur la graine entiere, quoique un peu empates
par l'epaisseur du testa.

Larissinae. —Le « faux noyau » forme par la cloison du fruit induree
et placentifere n'est pas forcement coste sur les faces; les faces sont au
contraire generalement planes ou ornees de legeres cretes qui moulent le

bord des graines.

Lacmelleinae. —Cette sous-tribu doit etre dedoublee. Nous la

aistinguions de celle des Landolphiinae par le port dresse, la clavoncule
poilue, le testa rugueux ou tubercule et l'embryon plus court que la graine.
w il arrive que la clavoncule de certains Carpodinus (Landolphunae)
SOlt P°ilue au sommel ou memeen entier, ce caractere n'etant d'ailleurs

jamais specifique. D'autre part, le testa des Lacm.ellea (Lacmelleinae)
es t a peine ruguleux el celui des Landolphiinae Test tout autant lorsqu'on
a soin de le debarrasser des restes de pulpe qui y adherent; nous n'avons
Pas vu la graine des Hancornia (Lacmelleinae), mais les papilles qui,

paralt-il, en ornent la surface ne sont-elles pas egalement des restes de

Pu |pe adherente? Quant a l'embryon des Lacmellea (Lacmelleinae), lors-

quil est completement developpe, il occupe presque toute la longueur
(Je 'a graine, a peu pres commecelui des Landolphiinae. II ne resterait dorfc

P°ur separer Lacmelleinae et Landolphiinae que les caracteres du port, ce

W. evidemment, serait insuffisant. Mais les deux genres qui forment la

sous-tribu des Lacmelleinae, Lacmellea et Hancornia, se distinguent Tun
6 l autr e par des caracteres essentiels, merae tires du fruit et de la graine,

*• Pns un a un, different amplement des Landolphiinae. En faisant du

f
nre Hancornia une sous-tribu particuliere, on donne done a celle des

wmelleinae une homogeneite qui lui manquait jusqu'ici et 1'on rend du
meme coup a celle des Landolphiinae une individuality qu'elle etait sur le

P°>nt de perdre. Les differences dans le fruit et la graine sont les suivantes

e les Lacmelleinae et Hancorniinae :

Lacmelleinae. —Fruit sans pulpe. Surface hilaire bien distinct*,
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occupant presque toute la face ventrale par laquelle la graine est adnee a

la cloison ou a la paroi du fruit. Albumen marque d'un profond sillon

ventral. Embryon occupant presque toute la longueur de la graine.

Hancorniinae. —Fruit (non vu) plein de pulpe. Hile presque poncti-

forme. Albumen sans sillon. Embryon nettement plus court que la graine.

Ajoutons que la profonde depression longitudinale qui marque la

face ventrale de l'albumen chez les Lacmellea est entierement comblee par

le testa; elle est done invisible sur la graine entiere, dont la face ventrale

est plane *. L'existence d'un sillon ventral sur l'albumen devient un carac-

tere de premiere importance chez les Carissees, ou il definit maintenant les

deux sous-tribus des Couminae et des Lacmelleinae. Quant a l'albumen

lui-meme, il est nettement plus tendre chez les Lacmelleinae que chez les

Landolphiinae. On peut le definir comme charnu-subcartilagineux chez

les Couminae, Melodininae, Carissinae et Lacmelleinae et comme corne

chez les Landolphiinae et les Pleiocarpinae.

Landolphiinae. —Nous avons vu plus haut qu'il existe des Carpo-

dinus a clavoncule poilue au sommet ou merae en entier. II existe egale-

ment une espece de ce groupe {Landolphia ou Clilandra Henriquesiana 'J

a ovules biseries sur chaque placenta. La presence de crocs (ou cirrhes)

est constante chez toutes les lianes du groupe; les crocs manquent seule-

ment chez les formes naines qui ont un rhizome tracant bien developpe.
La systematique de la sous-tribu, telle qu'elle est admise actuellement,
est tout a fait artificielle et doit etre refondue de bout en bout; ce sera

l'objet d'une monographic actuellement en preparation.

Willughbeiinae. —II existe, chez certaines especes de ce groupe,

des crocs exactement semblables a ceux des Landolphiinae. D'autres

especes paraissent n'en pas avoir. Cependant le materiel etudie est trop

restraint pour que nous osions affirmer, commel'ont fait certains, que les

Wdlughbeia ont tons des crocs et que les Urnularia n'en ont jamais. Bien

que solidement coherents, les cotyledons des Willughbeiinae sont indivi-

dualises
: en coupe, la ligne de soudure est marquee par une raie brune qui

tranche sur le fond ocrace de la masse. Nous montrerons prochainement
que le genre africain Cylindropsis, actuellement incorpore, bien a tort, au

genre Clilandra (Landolphiinae), est parfaitement distinct et appartient
en reahte a la sous-tribu des Willughbeiinae, iusqu'ici purement asiatique
et oceanienne.

Leuconotidinae. —Les graines du genre Bousigonia sont enve-

loppees une a une dans un sac lache, ocrace, membraneux sur le sec, bien

distinct du testa, et qui paralt etre une pulpe tres reduite. Une nouvelle

graine analysee a montre les caracteres suivants : testa brun-fonce;

a v.L
D'

0fl Ve
Z

<iUr que nous c °mmettions en decrivant la graine de Lacmellea comme
« avec ou sans sillon ventral » (1, p. i:?t).

2. Ce n'est, en fait, ni un Landolphia, ni un Clilandra. Nous y reviendrons bientot.
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embryon coriace, assez resistant, brun-jaune en surface, ocrace en profon-
deur et sur les faces des cotyledons en contact.

En l'absence de fruits et de graines, qui demeuraient inconnus, le

genre Cyclocotyla avait ete place dans les Leuconotidinae d'apres l'ensemble

des caracteres de la fleur. Nous avons eu la bonne fortune de trouver

recemment, dans les Apocynacees indeterminees de l'berbier de Bruxelles

que nous a tres aimablement communiquees le Professeur Robyns iiu

echantillon fructifere de Cyclocotyla congolensis Stapf (Couteaux 24).

Voici une description du fruit et de la graine :

Baie globuleuse-pyriforme, mesurant 22-27 X 17,5-23,5 mm, parfois

(non constamment) terminee par un minuscule apicule obtus. Pericarpe

tres mince, sans fibres ni assise sclereuse. Cavite biloculaire, sans pulpe;

doison mince, charnue comme le pericarpe. Graines au nombre de 1 par

loge, obovales, aplaties, mesurant 11,4-12,9 x 8,7-9,1 x 1,9-3,0 mm,
sessiles, imbriquees de haut en bas sur deux rangs qui se chevauchent,

ornees d'une faible costule Iongitudinale sur la face ventrale et d'une

saillie analogue mais encore moins marquee sur la face dorsale. Hile ponc-

tiforme ou oblong, petit (1,3-3,1 X 1,1-1,4 mm), situe sur la face ventrale

a peu de distance du sommet. Testa mince, submembraneux, lisse, bruri.

adherent a l'albumen. Albumen forme d'une couche mince (0,15-0,5 mm),

entiere, charnue, tres tendre (bien plus tendre que chez aucun autre

genre de Carissees), de teinte creme claire. Embryon conforme, mesurant

9,1-10,8 x 6,7-7,9 X ± 0,7 mm, souvent un peu epaissi et commeourle

2 * 4

Planche X.

Cyclocotyla congolensis Stapf : 1, fruit entier, gv. nat; 2, le mime en.coupe

ve yticale, montrant la cloison placentifere, gr. nat. ; 3, graine, face dorsale, X«,4,
meme, face ventrale, x 2; 5, la meme, de profll, X 2; 6, embryon X Z.

sur les bords, charnu, tendre, brun-orange, homogene et indivis, a radi-

?*> *upere marquee par une petite pointe terminale peu distincte. -

F *g. 1-G. .

.
Les particulates de ce fruit et de cette graine (baie a clois

or J
compete,

f*»K» aplaties, albumen tres mince mais developpe, «**f™£?^
*"**, non echancres et sondes a la radicule) pourraien t

ju.tilier la

Cr̂ tion d'une tiouvelle sous-tribu. Nous preferons cependant nou=, en

abf nir, car la sous-tribu des Leuconotidinae sensu Mo^ ***%*£&
m%e les caracteres aberrant du genre Cyclocotyla, qui, par le
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et la graine, peut s'opposer aux genres Leuconolis et Bousigonia de la

maniere suivante :

Leuconolis et Bousigonia. —Baie uniloculaire. Graines non ou peu
comprimees. Albumen nul. Embryon ocrace, au moins en partie; coty-
ledons libres, epais, plans convexes, profondement echancres a la base;
radicule libre, cachee dans l'echancrure.

Cyclocotyla. —Baie biloculaire. Graines aplaties. Albumen mince.
Embryon entitlement brun-orange, forme dune masse entiere, indiffe-

renciee, plate, portant au sommet une petite pointe, seul indice de la

radicule.

Pleiocarpinae. —La presence de fibres dans le pericarpe semble
constante. Les fibres ne sont abondantes que dans le genre Picralima;
mais, si rares qu'elles soient chez les autres genres, elles paraissent exister
toujours et contribuent a donner de la solidite aux parois du fruit, comme
y contnbue d'une fagon differente 1'assise sclereuse des Landolphia et des
Melodinus.

Voici une clef des sous-tribus des Carissees, definies par des caracteres
en partie nouveaux et rangees dans un ordre plus naturel que l'ordre
adopte pnmitivement (1, pp. 119-122) :

L
eb

a

res

eIIeS C° mplaement Soud6s
-

Baie si mple; pericarpe sans

2. Testa membraneux ou coriace. Albumen lissc ou scrobicule,
ou nul.

3. Graines fixees au pericarpe ou a la cloison du fruit par un
hue de peu d'etendue, ou completement immergees dans une
pulpe. Albumen sans depression ventrale, ou nul.
4. Uoison du fruit non induree ou nulle. Radicule 3 a 35 fois

plus courte que les cotyledons.
5. Cavite du fruit emplie de pulpe ou sont immergees les

graines. Cotyledons libres ou seulement coherents,
entiers, au plus cordes a la base.
6. Arbres. Antheres a Ioges separees et libres a la base.

Albumen charnu. Embryon nettement plus court que
Ia

.&
raine

A. Hancorniinae.
. Lianes, ou arbrisseaux nains rhizomateux. Antheres
a loges contigues des la base. Albumen corne ou nul.
^mbryon occupant toute la longueur de la graine.
I. Albumen abondant. Embryon charnu, tres tendre,

a cotyledons tres minces, foliaces, libres. B. Landolphiinae.
I Albumen nul. Embryon coriace-farineux, dur, a

cotyledons tres epais, plans-convexes, solide-
ment coherents c Wiuughbeiinae.
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5'. Pulpe nuJIe ou reduite a une fine membrane entourant

chaque graine. Cotyledons profondement echancres a la
base, ou soudes en une masse indifferenciee elle-meme sou-
dee a la radicule D. Leuconotidinae.

4 . Uoison du fruit induree en une sorte de faux-novau cen-
teal. Radicule de memelongueur que les cotyledons. E. Carissinae.

5 . Graines adnees au pericarpe ou a la cloison du fruit par
presque toute la face ventrale. Albumen marque d'un sillon
ventral profond F> Lacmelleinae.

I
. lesta crustace. Albumen ride ou sillonne.

8. Arbres. Couronne absente. Ovaire adherent a la base.
Pericarpe sans assise sclereuse. Graines et albumen marques
d'un sillon ventral profond. Hile lineaire. Testa et albumen ornes
dorsalement de sillons longitudinaux tres reguliers. Albumen
jaune. Embryon a peine plus court que la graine G. Couminae.

o
. Lianes. Couronne presente. Ovaire supere. Pericarpe pourvu
d une assise sclereuse. Graines et albumen sans depression
ventrale. Hile ponctiforme. Testa et albumen ornes dorsale-

ment de rides longitudinales peu regulieres. Albumen orange.

rLmbryon pres de deux fois plus court que la graine. H. Melodininae.
wrpelles libres, au moins sur les bords. Baie composee (sauf avor-

tement), a pericarpe =b fibreux I. Pleiocarpinae.
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A PROPOSDE « HELICHRYSUMHUMBERTI» R. Sillans

Par Roger Sillans.

Dans une pnVc-dente note 1
, nous avons donne la description d'un

Wichrysum nouveau que nous avions recolte dans les collines rocheuses

." Mv de I'Oubangui-Chari, a Bocaranga, vers 1200 metres d'albtude.

rdu te d'echantillons complets, nous n'avions paspu, dans notre diagnose,

Sui-Chari"''
VNS fI ' " ,

'
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, ">^"" HumbWtl cmnposees), espece nouvelle de l'Ouban-
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